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La Gazette est un lien entre l’Académie d’Angoumois, ses membres et les auditeurs des conférences qu’elle organise. Elle rend compte des activités de l’Académie et de ses membres, et plus généralement, de la vie littéraire et artistique en Charente. 

Les échos sont à transmettre à Alain Mazère (alainmazere@aol.com) qui assure leur traitement. Chaque destinataire est invité à diffuser ensuite la Gazette à son propre réseau, et à recueillir des informations en retour. La Gazette est archivée sur le site Internet de l'Académie d'Angoumois : www.academie-angoumois.org


· 18 janvier : Philippe Certin : La Petite Église, ou le refus du Concordat en Charente, de 1802 à 1850.
· 22 février : Jacques Perot : Les ostensions limousines
· 28 mars : Laurent Maurin : L’Angoumois roman : XIe-XIIe siècles
· 18 avril : Jacques Baudet : Francis Jammes
· 16 mai : Bertrand Désormeaux : titre en attente
· octobre : Alain Lange : René Cassin
· 21 novembre : Pierre Henri Guignard : Abzac vu de Sirius
 
· Florent Gaillard, le 10 octobre au Château Pellisson à Cognac, dans une conférence intitulée À Napoléon III, sa fidèle Charente, a raconté l'inauguration du chemin de fer en Charente, le 11 octobre 1852, par Prince Président futur Napoléon III. Mi novembre, Florent a accompagné Marie-France Brière et Dominique Besnehard à New York où le documentaire Quand New York s’appelait Angoulême a fait l'ouverture de la "French cinema week" : confirmation d’un succès. 
· Bertrand Désormeaux, ancien professeur de cinéma à l’École européenne supérieure de l’image et président de Traffic Image, anime à l’Alpha «Ciné-conférence, le rire à l’écran», un cycle de trois ciné-conférences : Les débuts du cinéma et l’humour : cinéma muet et cinéma parlant ; Les comédiens français et leur succès ; Le cinéma étranger: ce qui fait rire à l’étranger et les adaptations.

· Claude Dagens, normalien, ancien évêque d’Angoulême, membre de l’Académie française, est co-auteur de l’ouvrage collectif Notre-Dame et ses sœurs, les 103 cathédrales de France  (éditions Elina-Sofédis).
· Sophie Apert travaille actuellement sur Jean Piveteau, paléontologue né à Rouillac, auteur de nombreux ouvrages, qui fut président de l’Académie des Sciences.
· Monique Guérin-Simonnaud, après avoir fait partager ses Portraits de femmes à la bibliothèque de Roullet-Saint-Estèphe le 11 octobre, a été la correctrice de la dictée de la Direction départementale des Territoires d'Angoulême, devant un groupe de passionnés curieux et réactifs ; une excellente ambiance propice ensuite à la présentation de ses livres (en particulier le plus récent : Jacquette, meunière au Pin) et aux échanges sur la vie culturelle charentaise.
· François Pairault voit la parution de son essai sur Le Bonapartisme sous la IIIe république (Ed. Les Indes savantes) soulignée par la Lettre d'information n° 953 de la Fondation Napoléon : « Un véritable manuel pour comprendre l'évolution du mouvement bonapartiste après la chute de l'Empire. »
· Jacques Baudet, toujours très demandé pour ses conférences : Eglise et Révolution en Charente ; L’affaire Dreyfus en Charente ; Les Lorrains en Charente et leur participation à la Résistance (avec Hugues Marquis) ; Charles-Quint ; … 
· Stéphane Calvet a prononcé le 16 novembre une conférence intitulée Servir et mourir pour l’Empereur : soldats et officiers de La Rochefoucauld, dans le cadre de l'exposition consacrée par La Rochefoucauld-en-Angoumois à Un maréchal d’Empire: Jean-de-Dieu Soult.
· André Berland publie trois articles dans le bulletin de décembre  des Amis du Vieux Confolens: La viguerie de Chassenon dans le haut moyen âge ; Les processions autrefois à Pressignac ; Un puits à balancier très rare : la cigogne de pers à Pressignac.
· Alain Mazère publie avec Anne Degorce un article sur Le château de Bayers dans le très riche catalogue de l’exposition du musée de Parthenay (Deux-Sèvres) consacrée à Jacques du Fouilloux. Celui-ci, auteur du fameux traité La Vénerie à la fin du XVIe siècle, commença, enfant, son apprentissage de la chasse à Bayers. Par ailleurs, invité par le Rotary de Ruffec, Alain Mazère évoquera Un Ruffécois au Panthéon : le général-sénateur Pierre Garnier de La Boissière (1755-1809), le 22 février à 18h au Roc-Fleuri.

· Pierre Boulanger, né le 7 août 1944 à Confolens, élevé à Manot, enseignant à Chabanais, historien de la Charente limousine sur laquelle il a publié un nombre impressionnant d'articles, est décédé le 1er octobre.
· José Gomez de Soto, directeur de recherche émérite au CNRS, robuste pilier de la SAHC, a collaboré à un long article fort documenté et illustré : Les sanctuaires de plein air en Centre Ouest (VIe siècle/1er siècle av. J.- C.), paru dans Sanctuaires de l’âge de fer. Actualités de la recherche en Europe celtique occidentale. Actes du 41e colloque international de l’AFEAF (Dole, 25-27 mai 2017), pp. 199 à 220. 
· Laura Ulonati, professeure à Barbezieux, voit son premier roman : Une histoire italienne, publié par Gallimard dans sa collection blanche. L’histoire d’un personnage suffisant rêvant de gloire dans l’Italie fasciste et partant à la conquête de l’Ethiopie où il perdra ses illusions.
· Anne Galais, éleveuse à Nonac, entre Blanzac et Montmoreau, publie Les Vaches aiment le yaourt (Amazon), un roman pour évacuer le traumatisme causé par l'abattage de son troupeau à la suite de la détection d'un cas de tuberculose. Le drame de voir partir ses bêtes, le courage de se reconvertir. Un style poétique et parfois drôle.
· Jean-Pierre Mathieu a concocté, comme chaque année, la grande dictée Cosmopolite qui a attiré 687 personnes, dont 40 enfants de moins de 10 ans, au théâtre d’Angoulême, le 12 octobre
· José Délias, toujours hyper actif, a, notamment, réalisé une exposition sur la vie de Jean Valentin, député-maire de Chabanais (1947-1971) ; donné deux conférences : 1914-1918, Ceux de chez nous, et les infirmières pendant la guerre le 9 novembre à la Médiathèque de Saint-Junien et L'été 1944 en Charente Limousine, les combats de la Libération, le 15 novembre à Exideuil dans le cadre des rendez-vous du Pays d'Art et d'Histoire de la Communauté de communes de Charente limousine ; et publié deux articles : L'As de l'Aviation, Maurice Mandinaud pour la revue Les Amis du Vieux Confolens, et La Maison Duché (la maison de la famille de l'écrivain Jean Duché) pour Le Courrier français.
· Michel Mahy, auteur d’un Paul Verlaine, dans le vol. 3 des « Conférences de l’Académie d’Angoumois », a donné le 7 septembre, chez Lucien Tisseuil, au château de La Chétardie, à Exideuil, un récital de poésie (Apollinaire, Verlaine, Prévert, Victor Hugo). Il a récidivé chez lui, à Fleurac, le 19 octobre, avec son compère Germain Crespel, dans le cadre de l'opération nationale "La nuit des châteaux". 
· Histoires du Pays d'Aigre : l'association a présenté à Barbezières  un numéro spécial de sa revue intitulé 1914-1918 dans nos campagnes.
· Christian Robin, écrivain, a parlé le 2 octobre, au collège de Montmoreau, du charentais Pierre Véry, l’enchanteur du mystère, en élargissant son propos à d’autres auteurs de romans policiers charentais.
· Jean-Louis Quériaud, auteur confolentais trop discret, publie Contes de veillées au coin du feu (édité par Est Charente) : 60 contes en français et en occitan..

· Manuel da Silva publie un nouveau roman aux éditions Mers du Sud, qu’il dirige : L’île aux perroquets. Dimitri Petrovic, dévaliseur de la Banque de France, coule des jours tranquilles dans un paradis fiscal exotique. Mais des mafieux Bulgares décident de le traquer… 
· Jean-Marie Goreau met la touche finale à son prochain roman, L’automne indien, qui sortira au 1er semestre. Il poursuit son cycle de conférences sur des sujets littéraires ; dernier en date : Supercheries, mystifications et impostures littéraires, d’Ossian à Romain Gary… Enfin, président d’Arts et Lettres de Charente, il prépare activement avec Colette Giraud le salon du livre qui se tiendra les 22 et 23 février à Puymoyen.
· Dimitri Casali, historien familier du ruffécois, vibrionne toujours dans le tourbillon du roman national et en particulier de l’épopée napoléonienne. Avec Dimitri, c’est tous les matins la charge des cuirassiers à Eylau ! Et il se démultiplie dans de multiples Salons du livre et autres plateaux où il présente avec fougue ses manuels scolaires et deux plus récents ouvrages : Le grand procès de l’histoire de France (Robert Laffont) et Napoléon sur le divan (Flammarion).
· Société archéologique et historique de la Charente : l'ouverture d'une souscription publique le 23 novembre pour le ravalement de son immeuble a été l'occasion de donner 3 courtes conférences : Qu’est-ce que la Fondation du Patrimoine par Ghislain de Beaucé ; Jean George, donateur de l’immeuble de la SAHC par Florent Gaillard ; Le musée et les collections de la SAHC par José Gomez de Soto.
· Philippe Besson est venu comme d’habitude dans sa bonne ville de Barbezieux dédicacer à la médiathèque son nouveau roman : Dîner à Montréal, et parler avec ses fidèles lecteurs de ses projets, en particulier de la prochaine transposition au cinéma de son adolescence barbezilienne.
· « Angoulême se livre » : grand succès pour la 2e édition de ce festival du livre organisé fin novembre par la librairie Cosmopolite, avec Katherine Pancol pour marraine. Plus de 4 000 visiteurs sont venus rencontrer 80 auteurs réunis à l’Espace Franquin. Le 1er Prix de littérature de la Ville d’Angoulême a été remis à Victoria Mas pour Le Bal des folles (éd. Albin Michel).
· Serge Sanchez, écrivain et journaliste amarré de longue date en Charente, voit son récent ouvrage Le homard de Flaubert et autres animaux de la littérature (Grasset, 2019) finaliste du Grand prix de la Critique littéraire Pen Club/ Brasserie Lipp, et également finaliste du prix littéraire François Sommer-Musée de la chasse et de la Nature 2020. Par ailleurs, Serge Sanchez sera l’invité, le 7 janvier à 15h, de l’émission de France Culture : « La compagnie des œuvres », pour évoquer Man Ray dont il est le biographe (Gallimard, 2014). Rappelons que Serge Sanchez est aussi le biographe de Brassaï, Klimt, Augiéras…
· Jean-Paul Tourvieille publie un nouveau roman, Au pays du soleil en noir et blanc (éditions Spinelle), qui nous entraine dans les aventures de deux expatriés en Arabie saoudite.
· Marie-Bernadette Dupuy, écrivaine torrentueuse de Gond-Pontouvre, publie chez Calmann-Lévy son 69e ouvrage, Lara, la ronde des soupçons, premier volume d'une trilogie policière bretonne : en 1946, le corps d'une jeune fille égorgée est découvert sous un dolmen...
· Clémentine Goldszal a reçu le 16 novembre dans les Chais Monnet, des mains de Maurice Hennessy, le Prix Hennessy du Journalisme littéraire 2019 pour la façon dont elle a transmis sa passion pour la littérature dans des articles parus notamment dans Vanity Fair et Elle.
· Samuel Cazenave multiplie les dédicaces de la nouvelle édition de sa biographie du président Félix gaillard (1919-1970), préfacée par Jean-Michel Blanquer, ministre de l’Education nationale.
· Jacques Perot, conservateur général du patrimoine honoraire, membre correspondant de l’Académie des sciences morales et politiques, a reçu, pour sa contribution à l’inscription des Ostensions limousines par l’Unesco au Patrimoine immatériel de l’humanité, les insignes de chevalier de l’ordre équestre pontifical de Saint-Grégoire-le-Grand. Les Ostensions limousines seront le sujet de sa conférence le 22 février à l’Académie d’Angoumois.
· Patrice Guérin, membre de la commission Météorites de la Société astronomique de France, a exposé des météorites de sa collection lors de la Fête de la science le 8 octobre à Guéret (23). 700 élèves et leurs enseignants ont pu découvrir avec étonnement ces cailloux venus de l’espace.
· Jean-Louis Jonquet et Patrice Deschaud-Droit ont présenté à Maine-de-Boixe la 18e édition de la revue Jadis. Sont réunis dans ce bulletin d'histoire du canton de Saint-Amant de Boixe des articles d'Anaël Vignet (qui a ouvert la manifestation par un exposé sur Le fleuve Charente, de Mansle à Vars), de Monique Guérin-Simonnaud, Jane Souris, Marie-France Dorin-Cossa, Jacques Bouché, Jean-Louis Jonquet, Jacques Chartier, Fabienne Camuzet-Vergnon, Louis Fouchier et Patrick Vancauwemberg, Une exposition de dessins de Jean-Marie Cousset, illustrateur de la revue, a complété l'événement.
· Francis Belliard et ses Amis de la Bourrache ont tenu à Villegats, le 5 novembre, une nouvelle édition de leur Café littéraire. Des lecteurs étaient invités à défendre leur dernier livre lu. Passèrent ainsi au tribunal littéraire Dits du silence, esquisses charentaises de Jean-Marie Goreau, Bienvenue parmi nous d'Eric Holder, Avec toutes mes sympathies d'Olivia de Lamberterie, Tristan et Iseult de Michel Métreau, etc. Avec un intermède musical de Gilles Gluard.
· Le Club des auteurs charentais de Paris (Bernard Baritaud, Pierre Brunel, Jean-Louis Berthet, Pierre Henri Guignard, François Julien-Labruyère, Didier Jung, Alain Mazère, Jacques Perot, Arnaud des Roches de Chassay) publie le tome 4 de sa collection littéraire "Ecrire en Charentes" intitulé Les Confidences du clocher (recueil de nouvelles), aux éditions Douin. Le tome 5 (parution en septembre 2020) sera consacré à des journées historiques charentaises.
· Pierre Dumousseau et Anne Martine Ortiz : le Prix 2020 du Club des auteurs charentais de Paris (1 000 €), qui récompense un ouvrage écrit sur les Charentes et/ou par un charentais, leur a été attribué pour Frissons, Frissons, contes fantastiques illustrés. Le Prix sera remis aux deux lauréats charentais au cours de la prochaine réunion du Club, fixée au 8 janvier 2020, à Paris.
· Pierre Guillain de Bénouville (1914-2001) auteur des Soirées d'Altkirch ; Saint Louis ou le Printemps de la France ; Le Sacrifice du matin ; Avant que la nuit ne vienne, a son enfance charentaise rappelée par la journaliste Catherine Nay p. 250 de ses Souvenirs, souvenirs... qu’elle vient de publier chez Robert Laffont : Le général de Bénouville « pouvait se prévaloir d'une amitié ancienne avec François Mitterrand. Adolescents, ils étaient pensionnaires au collège Saint-Paul d'Angoulême. Ils avaient servi la messe ensemble, ce qui crée des liens. "Nous nous ressemblions, nous étions très pieux, avides de connaître et d'aimer", me disait le général. »
· Pierre Henri Guignard, diplomate originaire d’Abzac, est cité dans le Dictionnaire amoureux de la diplomatie (Plon). Par ailleurs, son essai Abzac vu de Sirius paraîtra sous huitaine aux éditions Douin. Il présentera cette vision de son village charentais dans la mondialisation au cours d'une conférence à l'Académie d'Angoumois fin 2020. Nous y reviendrons dans notre prochain numéro.
· Christine Mondon, née à Angoulême où vit sa famille, universitaire spécialiste de l’Autriche qui a participé à l’émission « Secrets d’Histoire » de Stéphane Bern consacrée à Louis II de Bavière, publie dans les prochains jours sa 4e biographie de musicien : Franz Schubert, le musicien de l’ombre. Nous y reviendrons.
· Dominique Bona, de l'Académie française, invitée par l'Académie d'Angoumois, a captivé 200 personnes, le 2 novembre, dans les grands salons de l'Hôtel de Ville d’Angoulême, en révélant ses Vies secrètes (Gallimard, 2019). 
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André Castelot à Aigre
Bien que né en Belgique sous le patronyme de Storms, André Castelot (1911-2004), célèbre et prolifique historien, était de nationalité française et avait pris comme pseudonyme le nom de jeune fille de sa mère, femme de lettres, née Gabrielle Castelot.

La Charente lui était particulièrement chère car il était venu y choisir son épouse, en 1946 : Michèle Carré, fille du vétérinaire d'Aigre. Pour cette raison familiale, André Castelot séjourna régulièrement à Aigre, où il écrivit ses premiers essais historiques, et non les moins importants : outre Louis XVII, il composa sous le ciel de Charente deux biographies couronnées par l'Académie française, Marie-Antoinette, très grand succès de librairie, et Philippe-Egalité, le Prince rouge.
Après le décès de sa belle-mère, André Castelot ne revint plus guère en Angoumois, mais, de son propre aveu (lettre du 15 mars 1977 à Alain Mazère), cette province - « J'aime infiniment la Charente et surtout sa lumière que les Tharaud ont chantée » - lui manquait, au point de regretter d'avoir acquis une résidence secondaire en Normandie, « qui m'empêche d'aller passer mes vacances en notre chère Charente. »
Lors de la récente « Journée dédicaces de l’Académie d’Angoumois » (19 octobre 2019),  Christiane Texier, venue échanger avec les auteurs, a rappelé qu’André Castelot a écrit en 1958, pendant ses vacances charentaises, le texte d’un son et lumière sur le passage du roi François 1er à Aigre. Elle nous a ensuite communiqué l’article paru en avril 2014 dans la revue « Histoires du Pays d’Aigre » : Août 1958 : Aigre en fête, bien illustré par des photos de ce spectacle qui s’est déroulé, avec des acteurs locaux, dans la propriété et en présence de la regrettée Bernadette Hériard-Dubreuil.



GAZETTE DE L’ACADÉMIE D’ANGOUMOIS





   Programme 2020 des conférences de l'Académie           ( à 15 heures , 44 rue de Montmoreau, à Angoulême )


 Participation : 5 € pour les « auditeurs occasionnels »





Participez à la vie culturelle de la Charente en devenant Auditeur permanent des conférences de l’Académie.  


Vous recevrez par mail la Gazette de l’Académie et votre carte personnelle vous donnera accès à toutes les conférences organisées par l’Académie (6 à 8 par an).


Etablissez votre chèque de 20 € (25 € pour les couples) à l’ordre de l’Académie d’Angoumois et adressez-le, en précisant votre adresse mail, au trésorier de l’Académie :


Arnaud des Roches  de Chassay                                14 route de Greigueuil                                            16700  CONDAC
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Histoire littéraire de la Charente 








Activités des académiciens












